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Mobilité douce… dans le Haut-Valais ! 
 
 
- Monsieur le président du Grand-Conseil ; 
- Monsieur le président du Tribunal cantonal ; 
- Excellence ; 
- Monseigneur l’évêque du diocèse de Sion ; 
- Monsieur le prévôt du Grand-St-Bernard ; 
- Monseigneur l’abbé de St-Maurice ; 
- Messieurs les conseillers d’Etat ; 
- Messeigneurs les Prélats du canton ; 
- Monsieur le président du Conseil synodal ; 
- Messieurs les Anciens magistrats ; 
- Monsieur et Madame le préfet et sous-préfet du district de Sion ; 
- Messieurs les présidents de la municipalité et de la bourgeoisie de Sion ; 
- Messieurs les représentants des corps diplomatique et consulaire ; 
- Messieurs les curés des paroisses de Sion et de Bramois ; 
- Mesdames et Messieurs les invités et représentants de la presse ; 
- Mesdames et Messieurs, 
 
Au nom du Conseil d’Etat et en mon nom personnel, je vous souhaite la plus cordiale 
bienvenue en la Salle Malacrida de la Maison Supersaxo à l’occasion de cette traditionnelle 
réception des vœux du Conseil d’Etat. 
 
Chers Amis, 
 
Chacun à son idée du bonheur, son secret de vie, son phototype de la paix et de la justice.  
Faisant vœu de tout bois, tout un chacun se plait à demander le bonheur pour autrui, 
sachant bien qu’il n’est, le plus souvent, qu’un modeste festin de miettes. 
Faire un vœu, c’est allumer une mèche avec la conviction d’entendre le bruit de la 
détonation. 
 
Nous sommes donc les coursiers d'une bonne nouvelle, souhaitant qu’elle se réalise 
profusément, d'un coup de baguette magique.  
Faire un vœu, c'est aussi et avant tout se souvenir d'une promesse et nous voilà du coup 
partenaire, que dis-je, acteur. Pour tout dire mouillé jusqu'au cou par les vœux que nous 
adressons. Nous en sommes les initiateurs. A nous de faire en sorte qu’ils prennent corps.  
 
Rude responsabilité ! 
 



Il faut le confesser : nos rêveries, nos idéalismes, nos espérances généreuses sont trop 
souvent rapidement  balayées par le trouble de la réalité. 
 
2011 nous aura désarçonnés et déstabilisés 
 
La tentation est grande, selon le mot d'Alphonse Allais, de dire : "je refuse de prendre le 
calendrier de cette année, car j'ai été fort mécontent de celui de l'année dernière !" 
La chute de quelques tyrans bien en place, vite rangée sous l’appellation « Printemps 
arabe » a fait des dizaines de milliers de morts.  
Un raz de marée d'une violence rare a télescopé la technique sophistiquée et sécurisée du 
nucléaire, faisant en quelques secondes des milliers de morts parmi le peuple japonais.  
 
Que dire de l’économie mondiale qui tombe en lambeaux ?  Laissant sur le bord du chemin 
des hommes et des femmes qui n’ont plus rien, pas assez en tout cas pour nourrir ne serait-
ce qu’un fétu d’espérance !   
 
Nous sommes dans des temps incertains et difficiles. Les bouleversements successifs, à un 
rythme soutenu et non concordé, balayent violemment les repères d’un nombre croissants 
de citoyens. Le climat est à la méfiance, en chacun  sommeille un indigné en puissance 
(même s'il ne manifeste pas sur la place publique). 
 
 Face à tant de situations délétères, je suis bien persuadé que notre rôle d’autorité est de 
montrer la voie, d’élever la voix pour se faire entendre. Maintenir le cap, c'est le cri du 
capitaine de vaisseau. 
 
Nous sommes en quelque sorte les maîtres tisserands de ce coin de pays, de Gletsch aux 
clapotis du Léman. 
 
 Au-delà de la nécessaire séparation des pouvoirs, dans les registres du législatif, de 
l’exécutif, du judicaire, du militaire et du spirituel, chacun, à la façon d’un artisan, crée une 
même et unique pièce de tissus par l’entrecroisement patient des fils de chaîne et des fils de 
trame.  
 
Comme ces fils qui compose la tapisserie, nous demeurons solidaires et proclamons notre 
attachement à ce canton, à ses Institutions, à tous ses habitants. Nous voulons œuvrer pour 
le bien commun des Valaisannes et des Valaisans. C’est le savant mélange des couleurs et 
des matières qui crée le chef-d’œuvre sur le métier.  
 
Gemeinsam ist alles möglich ! Ohne die Beteiligung und den persönlichen Einsatz eines 
jeden von uns, bewirken wir gar nichts! Diese Kohäsion bringt Farbe in unser Leben ! In 
diesem Sinne schreiben wir eine neue Seite der Geschichte des Wallis ! Mit der Zuversicht 
und dem Glauben die wir von unseren Vorfahren übernommen haben !  
Für das neue Jahr warten viele Herausforderungen  auf uns! Die Finanzkrise trifft den 
Stellenmarkt und die Unternehmen. Der starke Franken beschwert den Wirtschaftsaustausch 
und lässt in allen Bereichen Besorgnis aufkommen. 
 
Die Herausforderungen fordern einen fast übermenschlichen Einsatz. Soll man sich 
Sisyphus glücklich vorstellen? Wir glauben nicht an das Absurde, aber wir sind verrückt 
genug, an den Erfolg zu glauben! Ich darf hier Steve Jobs zitieren: Seid unersättlich, aber 
auch verrückt! Eure Zeit ist beschränkt! Also vergeudet sie nicht mit etwas, was Euch nicht 
entspricht! Man könnte meinen, einen Spruch der Väter der Wüsten zu lesen! Die 
Verrücktheit ist ein Geschenk Gottes: stellen wir sie nicht unter den Scheffel! 
 



« L’avenir, tu n’as pas à le prévoir, disait Saint-Exupéry, mais à le permettre ». 
 
Ne nous berçons pas d’illusions : l’impossible n’est pas notre but. Il n’est  que la lanterne qui 
éclaire notre route.  Nous serons, à la place qui est la nôtre, en toute modestie, les coloristes 
des jours et des événements en prenant le bon fil et la bonne teinte et en mettant l'homme 
au centre car il est et demeure "le demain" de cette terre menacée qui, selon l'expression de 
Malraux, "se pense moins en mots de libertés qu'en terme de destin". En jugulant tous les 
extrémismes, nous devons permettre l’éclosion de valeurs authentiques.  
 
En effet, si l’action conjointe du Tribunal, du Parlement,  du Gouvernement, des autorités 
ecclésiales et militaires résumait la somme des compétences techniques et professionnelles, 
il serait vain de prétendre à un avenir plus lumineux. Seul le désir de créer des possibles a la 
force de tout balayer sur son passage. 
 

Je formule donc l’espoir que votre, que notre dynamisme soit contagieux, voire pandémique, 
une sorte d'espéranto, capable de fédérer tous les talents au service des habitants de ce 
canton.  

A toutes les Valaisannes et à tous les Valaisans et à vous tous qui m'avez fait l'honneur de 
m'écouter, je forme les vœux de paix et de bonheur pour cette année qui s'ouvre. 
Démosthène répétait à qui voulait l'entendre « que de toutes petites occasions sont souvent 
à l'origine de grandes entreprises. » 

Puissions-nous réussir dans nos entreprises, et assumer ainsi au mieux les mandats 
respectifs qui nous sont confiés. Bonne année à tous et merci de votre attention. 

Jacques Melly 

Président du Conseil d'Etat / 2012 janvier 

 
 
 
 
 
 


